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Cotations
Marché des céréales

Céréales Présence à l'international 

Blé : France et Europe présentes sur la scène internationale,  
malgré des qualités hétérogènes

Cette semaine, la France a remporté le dernier appel d'offres de l'Egypte, le deuxième 
depuis le mois de septembre. Cette fois-ci, c’est 180 Kt qui réussissent à répondre aux 
exigences du premier acheteur mondial de blé meunier. Aux côtés des Russes, Ukrai-
niens et Américains, sept bateaux de blé français étaient offerts. Preuve que la France 
dispose de marchandises capables de répondre aux exigences de l’Egypte. Après les 
émois de la moisson, la filière française montre son savoir-faire. Le travail d’allotement 
des collecteurs permet de répondre aux exigences de tous les clients, y compris à l’export. 

L’Arabie Saoudite était également aux achats ces derniers jours et a conclu une affaire de 
610 Kt. L’Union Européenne fait partie de la liste des fournisseurs de blé à haute teneur 
en protéines retenus aux côtés de l’Amérique du Sud et de l’Australie. Quant à l’Algérie, 
elle a finalement acheté 600 Kt et devrait privilégier l’origine européenne. 

La qualité européenne à l'export est donc au rendez-vous, même si elle est en quan-
tité moins importante que les années passées. Stratégie grains, dans son édition du 18 
septembre, a par ailleurs revu à la hausse d'un point le pourcentage de blé meunier en 
Europe et l’estime maintenant à 60% (contre 71% l’an dernier). 

La baisse des cours de l'euro face au dollar contribue à améliorer la compétitivité de la 
France au niveau mondial. Les cours mondiaux continuent de plonger, et les écarts se 
creusent entre le blé français et les autres origines. On calcule un différentiel de prix de 
l’ordre de 15 $/t entre le blé français et le blé russe. La Mer Noire, qui joue habituellement 
le rôle de leader dans la baisse des prix, est momentanément moins agressive sur le 
marché. Ainsi, aujourd’hui le blé français, qui a perdu 10 €/t depuis le début du mois de 
septembre, est le moins cher sur la scène internationale. 

Le blé français fourrager est également compétitif et a des opportunités sur le marché 
intracommunautaire. Des flux de blé fourrager se confirment au départ de Rouen à des-
tination de l’Espagne, du Portugal et même du Royaume-Uni. Il est important pour la 
France de répondre aux besoins de l’Espagne qui cette année, compte tenu d’une récolte 
médiocre, devrait importer entre 1 et 1,5 Mt de plus de blé que l’an dernier. 

Maïs : poursuite de la baisse des cours

Le maître-mot de la semaine sur le marché du maïs est l’attente. La récolte démarre tout 
juste et on s’attend à une récolte très bonne tant sur le plan de la qualité que de la quan-
tité. Stratégie Grains a revu à la hausse la production de la récolte 2014/15 à un niveau 
record de 71,3 Mt en Europe. 

Avec l’arrivée de cette moisson abondante, les premiers maïs récoltés ne bénéficieront 
pas de prime de précocité cette année. Au contraire, les collecteurs sont contraints par 
les capacités logistiques et les prix en dégagement souffrent d’une décote. Ainsi, les prix 
proposés en rendu portuaire sur la façade atlantique passent sous la valeur de 130 €/t 
pour des livraisons rapprochées. 

Orge : de la quantité, de la qualité et des prix compétitifs  
sur le marché mondial

Les prévisions de production d’orge en France sont en augmentation par rapport à la 
campagne précédente, avec une estimation de FranceAgriMer à 11,5 Mt. En terme de 
prix départ à l’exportation, l’orge est compétitif par rapport aux autres origines, notamment 
par rapport à la Mer Noire. Les tirages de certificats, tout comme l’activité dans les ports 
français, montrent le dynamise de l’activité export. La Chine continue d’être une desti-
nation de l’orge française avec 29 Kt chargées cette semaine. 7 Kt d’orges fourragères 
sont également parties vers le Maroc. La Tunisie a lancé un appel d’offres de 100 Kt sur 
novembre/décembre. La France est bien positionnée pour y répondre.
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Maïs
R. La Pallice/Bordeaux : 128 €/t oct./15 nov.
131 €/t oct./nov. ; 133 €/t oct./déc.
Base Creil : 131 €/t oct./déc. (1000 t) ;  
133 €/t janv./mars
Fob Rhin : 142 €/t janv./juin
R. Bretagne : 140 €/t octobre

Orge de mouture
R. Rouen : 145 €/t oct./déc. ; 148 €/t janv./mars
Fob Moselle : 138 €/t sept./déc. ;  
139 €/t janv./mars
R. Bretagne Pontivy : 143 €/t

Blé tendre
R. Rouen : 134 €/t sept. fourrager ; 
135 €/t oct./déc. fourrager ;
160 €/t sept. 76/220/11
R. Dunkerque : 134 €/t sept. fourrager ;  
135 €/t oct./déc. fourrager  ; 
165 €/t sept. 76/220/11
Base Creil : 129 €/t oct./déc. fourrager ;  
133 €/t janv./juin fourrager
R. La Pallice : 165 €/t  sept./oct.
R. Bordeaux : 161 €/t  sept./oct.
Fob Moselle : 151 €/t oct./déc. meunier ; 
156 €/t janv. meunier ; 133 €/t oct./déc. fourrager ; 
137 €/t janv. fourrager
R. Bretagne Pontivy : 140 €/t


